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Le Locle & les Brenets

La marque automobile internationale Bugatti se la joue grand luxe avec les compteurs 
de son modèle Tourbillon dont la sortie est prévue en 2026. Une technologie sur mesure 
de pointe est nécessaire pour faire tourner les aiguilles du compteur à l’aide de micro-
moteurs élaborés par l’entreprise Dynamic Motion (ici, le CEO Bernard Vaucher et ses  
3 employés). Une collaboration d’exception qu’elle doit à une autre entreprise chaux-de-
fonnière : Concepto Watch Factory (qui a réalisé lesdits compteurs). De quoi propulser 
les 4 membres de la mini-entreprise Dynamic Motion sur le devant de la scène. Notre 
présentation en page 3.

L'édito
Par Anthony Picard

Le neuropsychiatre Boris Cyrulnik 
aborde dans son livre la différence 
fondamentale de comportement 
entre l’homme et la femme. C’est ainsi 
qu’on apprend que le fameux chro-
mosome Y est révélateur des failles 
comportementales que présentent 
certains sujets mâles. Alors que la 
femme possède une grande capa-
cité à contenir l’acte, c’est presque 
toujours l’homme qui succombe à une 
spirale colérique et violente. Certains 
sujets masculins privés d'affection 
dans leur enfance se changeraient en 
bête féroce incapable de résoudre 
les conflits autrement que par la vio-
lence psychique et physique. Le triple 
meurtre de Corcelles, 18e féminicide 
de l'année en Suisse, pointe le doigts 
sur l'échec de la prévention auprès de 
cette population.

« Quarante voleurs  
en carence affective »

Comment faire du loup un gentil tou-
tou ? Par l’éducation familiale et sco-
laire et le signalement précoce des 
individus à risques, dont les premiers 
signes de dysfonctionnements se 
révèlent dès le plus jeune âge. Il en 
va de la sécurité des femmes et de la 
crédibilité de notre société avant que 
d’autres pistes, comme le traçage par 
puce des sujets les plus dangereux, la 
camisole de force chimique ou l'opé-
ration du cerveau ne soient explorées.
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 Laurent Stofer 

Trente-deux ans d’engagement  
pour un « héros du quotidien » 

Fin novembre 2024,  
Laurent Stofer a quitté sa 
fonction de chef de section 
au service d'incendie et de 
secours des Montagnes neu-
châteloises après 32 ans de 
carrière. Les costumes  
de policier, de pompier 
professionnel et d’ambulan-
cier ont notamment jalonné 
sa carrière et son vestiaire. 
Fraîchement intronisé dans 
sa retraite méritée, il nous 
ouvre sa boîte à souvenirs.

Par Kevin Vaucher

Cette plongée mémorielle débute 
avec un Mickey pompier en peluche. 
« Je l’ai reçu pour mon premier anni-
versaire en 1967. Je ne savais pas 
encore que j’allais devenir pompier 
à mon tour. » Joli clin d’œil. Plus 
profond dans la caisse, on trouve 
le badge du brevet jeunesse de la 
Société suisse de sauvetage (SSS), 
obtenu en 1978. « La réanimation 
se faisait sur une planche, de façon 
rudimentaire. Là encore, l’histoire 
est belle car je suis devenu président 
de section de la SSS par la suite. »

Déclic professionnel  
lors d’un tour du monde
Un peu plus loin, surprise : un bout 
de Gruyère… « Oh oui, le fromage est 
lié à un autre chapitre de ma vie », 
rigole-t-il. « Durant 8 ans, j’ai bour-
lingué à travers la Suisse avec mon 
épouse pour faire des fromages et 
des yogourts puis je suis parti faire 
le tour du monde avec mon épouse. 
C’est lors de ce voyage que je décide 
de changer de vie et de devenir 
secouriste. À cette époque, pas d'in-
formatique. Il a fallu écrire une lettre 
depuis la Thaïlande pour demander 
des renseignements avec en retour 
une adresse à la General Post Office 
de Sydney. Arrivés en Australie, 
le courrier était là. » Sagement en 
train d’attendre !

Membre de la première unité 
de débriefing émotionnel
Laurent Stofer suit alors l’école de 
police puis intègre la police locale et 
travaille ensuite à police secours. « Et 
puis, je peaufine mes connaissances 
des 3 métiers qui me fascinent et 

me passionnent : policier, pom-
pier et ambulancier. Des années 
incroyables ! En 1998 j'ai la chance 
d'intégrer la première unité de 
débriefing émotionnel. J'en ai finale-
ment fait partie pendant 13 ans et ce 
furent les meilleures formations que 
j'ai effectuées durant ma carrière. » 
En 2001, le service d’incendie et de 
secours des Montagnes neuchâte-
loises est créé et il en devient sergent. 

Tremblements de terre :  
du matériel envoyé au Chili
L’homme d’engagement sort sou-
dainement un dessin d’ambulance. 
Son visage s’attendrit : « Nous avons 
mis en place des démonstrations en 
caserne pour apprendre les gestes 
de premier secours aux élèves. Une 
bien belle initiative. » Puis un gilet 
du Chili lui rappelle ces échanges 
productifs avec les pompiers d’Amé-
rique du Sud où du matériel helvé-
tique a notamment été utilisé lors 
de tremblements de terre. « Lors de 
mes 32 années de carrière, j'ai eu la 
chance de visiter des casernes dans 
des pays pauvres et moins pauvres. 
À chaque retour je me disais qu’on 
avait de la chance de travailler avec 
un outil de travail si performant ici. »

Absences familiales 
douloureuses pour  
le bien commun
La boîte se vidant petit à petit, 
auriez-vous d’autres souvenirs 
non-matériels à partager ? « Oui, 
tous ces jours de travail au service 

de la population. Des milliers d’in-
terventions qui resterons dans ma 
tête et qui ont marqué mon corps 
et mon esprit à jamais. J’aimerais 
encore piocher ces chocolats Merci 
pour dire merci à ma famille d'avoir 
accepté mes horaires irréguliers, le 

week-end, la nuit, à Noël ou Nouvel 
An ou même pendant les spectacles 
de Noël de mes filles. » Avec le bien 
commun pour résultat : une vie 
sauvée ou un immeuble préservé 
des flammes. Ainsi va la vie des 
héros du quotidien…

Photo kva
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Découvrez la petite entreprise 
chaux-de-fonnière qui se 
cache derrière le compteur 
de la future Bugatti Tourbillon 
à 3,8 millions d’euros

Rolf Blaser : La 
maladie grave, 
contractée en 2012, 
l’a forcé à délaisser 
la technique de 
l'huile. Pour un 
résultat tout aussi 
saisissant avec la 
gouache (dr)

Par Kevin Vaucher

Sans Dynamic Motion, beaucoup 
de choses n’existeraient pas dans 
des domaines aussi variés que la 
robotique, la santé, l’horlogerie et 
la sécurité (liste non exhaustive). 
Cette entreprise est nichée au der-
nier étage du bâtiment de l’allée 
des Défricheurs 4B depuis 2018 et 
existe depuis un peu plus de 20 ans 
maintenant. Dans l’ombre, presque 
à l’écart de la vie quotidienne, son 
importance est pourtant capitale 
dans la conception, le développe-
ment et la fabrication de cartes et 
de sous-systèmes électroniques sur 
mesure (pour faire simple). Sa col-
laboration autour des compteurs de 
la future Bugatti Tourbillon en est 
la parfaite incarnation. 

Quatre jours pour convaincre 
la marque
À la base de cette aventure, on 
trouve une autre firme de La 

Chaux-de-Fonds : Concepto Watch 
Factory. « Elle nous a approché 
dans le cadre du développement 
du compteur mécanique qui se veut 
être révolutionnaire dans le monde 
de l’automobile. Notre mission 
était de motoriser les aiguilles pour 
le compte-tour et les indications de 
puissance. En gros, on est parti de 
rien et il a fallu créer une démo en 
4 jours pour convaincre la marque 
de nous faire confiance », relève 
Bernard Vaucher, CEO de Dyna-
mic Motion. Pari tenu ! Un de plus 
pour cette entreprise dont l’activité 
est justement de créer des réponses 
électroniques rapidement pour 
satisfaire ses clients : « Notre rôle 
est de trouver des solutions électro-
niques pour faire fonctionner dif-
férents objets. C’est un marché de 
niche. On ne fait jamais beaucoup 
de pièces par projet. » L’innovation 
et la valeur ajoutée font la force de 
la petite équipe du Haut.

Bernard Vaucher : ancien 
responsable chez Portescap !
« Vous l’avez dit, on est une petite 
équipe de 4 personnes mais c’est 
suffisant. Nous avons même fonc-
tionné à 2 jusqu’à il y 2 ans », dit ce 
passionné d’électricité et d’électro-
nique. « Tout est parti d’une boîte 
d’expérimentations que j’ai reçue à 
l’âge de 8 ans. Une fois que j’avais 
tout expérimenté, je voulais en 
voir plus. Direction l’EPFL puis 
Portescap où il a occupé un poste 
de responsable en recherche et 
développement jusqu’à l’annonce de 
la délocalisation de sa production 
de moteurs en Inde. C’est décidé, 
Bernard Vaucher allait monter sa 
propre boîte d’expérimentations 
et Dynamic Motion était née. 
Ce qui le motive dans ce métier ? 
«Trouver des solutions ! C’est gra-
tifiant de se dire qu’on y est un peu 
pour quelque chose dans plein de 
domaines différents. Tout ça, c’est 
un peu grâce à nous. » 

Bugatti Tourbillon, un bijou à 
3,8 millions d’euros
Dîtes-vous bien que derrière tout ce 
qui semble fonctionner « tout seul », 
il y a souvent un énorme dévelop-
pement électronique, centralisé 
sur de petites cartes cachées à l’in-
térieur des objets en question. Un 
travail qui se matérialise sur le long 
terme : « Pour ce qui est du projet 
Bugatti, nous avons commencé au 
début d’année 2023 et nous avons 
déjà franchi beaucoup d’étapes. Il 
nous reste celle de l’homologation 
notamment. La sortie des premiers 
modèles est prévue courant 2026. » 
Pour l’heure, la production se limi-
tera à 250 exemplaires pour un prix 
d’achat fixé à 3,8 millions d’euros… 
hors taxes ! Eh oui, on l’avait dit, 
leur travail vaut de l’or !

Vous ne la voyez pas et pourtant elle est partout. Dans les 
rouages de vos montres, derrière les machines à opérer la myo-
pie et même en coulisses des pompes à insuline. C’est elle aussi 
qui contrôle les appareils qui changent vos pare-brise et qui 
rend possible l’affichage LED des panneaux de signalisation 
de danger d’avalanche ou les écrans des pharmacies. Elle, c’est 
Dynamic Motion ! Cette mini-entreprise de 4 personnes crée 
des solutions électroniques sous forme de cartes et vient de 
frapper fort en élaborant des micro-moteurs pour le compteur 
mécanique de la nouvelle Bugatti Tourbillon qui reprend les 
codes de l’horlogerie de luxe.

ENTREPRISE  3
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Annonces

 Des bas

 Des o

Dans la vie de tous les jours, la com-
pétition est partout. C’est même ce 
concept qui pousse le 99,9 % des 
gens à se comparer aux autres et 
à les critiquer. À l’inverse, certains 
s’auto-challengent sans chercher à 
exister à travers autrui. Le cas de 
l’incroyable entreprise chaux-de-
fonnière Dynamic Motion est pour 
le coup un bon exemple. Partie de 
rien, la petite équipe de 4 personnes 
se cache derrière de grands projets 
et de grandes marques telle Bugatti 
sans chercher à faire de bruit. Notre 
éclairage en page 3. (kva)

Il y a quelques jours, la mort d’un jeune 
à scooter, qui avait sciemment pris le 
risque d’échapper à la police avec son 
véhicule, a embrasé le quartier de la 
Prélaz. Dommage qu’un tel événe-
ment ne fasse pas réfléchir plutôt 
que de voir quelques gamins un peu 
perdus s’en servir comme prétexte 
pour créer des émeutes et tirer aux 
mortiers d’artifice sur la police.  S’in-
venter un « ennemi » – ici, l’autorité 
représentée par la police – et le rendre 
responsable d’un événement ou d’une 
situation est le propre de ceux qui ne 
veulent pas réfléchir et encore moins 
avancer. Dans le même registre, c’est 
ainsi que 5 chaux-de-fonniers – dont 
le procès a eu lieu cette semaine - en 
arrive à tabasser un jeune de 15 ans et 
à le séquestrer dans un coffre de voi-
ture avant de cibler « les médias qui 
mélangent tout » dans leur défense. 
Allez comprendre… (kva)

Oui, la compétition 
a du bon !

Non, s’inventer  
un ennemi n’est pas 

assumer !
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TOTEMS  donne du sens aux images

Une exposition de chats et de chatons, 
c'est toujours un événement qui fait 
palpiter les cœurs des petits comme 
des grands. C’est bête mais c’est 
comme ça ! Mais c’est surtout bien 
plus que ça ! Une exposition permet 
de présenter la passion de l’élevage 
aux yeux du grand public. On n’a pas 
forcément les mêmes critères et goûts 
esthétiques mais on sait tous appré-
cier un « travail bien fait ». Pour ce qui 
est du jugement, on laissera cela aux 5 
juges internationaux qui attribueront 
des notes, des appréciations et des 
critiques sur des critères spécifiques 
de beauté. Les félins seront jugés 
d'abord individuellement par rap-
port aux standards de leur race et les 
mieux notés participeront au« Best 
in show »(concours final). 

Cette année, rendez-vous est pris 
les 20 et 21 septembre pour l’expo-
sition féline internationale de Cor-
taillod (Salle Cort’Agora). La société 

Photos Sophie G
agnebin

féline Neuchâtel-Jura innove en 
séparant les catégories sur 2 jours dis-
tincts. Le samedi, vous verrez les caté-
gories I et III, à savoir les ragdoll, les 
sacrés de Birmanie, les chartreux et 
les british notamment. Le lendemain, 
ce sont les main coon, norvégiens, 
sibériens et bleus russes (catégories 
II et IV) qui occuperont par exemple 
le devant de la scène. Divers stands 
de jouets, accessoires, matériel et ali-
mentation compléteront le dispositif.

 
À quelle heure ? De 10 h à 17 h
À quel tarif : 3 francs pour un jour ou 
5 francs pour le week-end (y compris 
enfants à partir de 10 ans.

et je suis heureuse de le voir enfin se 
concrétiser grâce à la coréalisation 
de Guillaume Perret. » À partir d’une 
série de portraits du photographe, 
Sophie a créé un monde dans lequel 
les mots, les photographies et les illus-
trations se répondent et explorent la 
relation des enfants à l’animal ainsi 
qu’au végétal. L’ouvrage est publié 
aux éditions La petite chaise. Per-
fectionniste, l’illustratrice a tenu à 

sérigraphier manuellement la cou-
verture en trois versions différentes. 
Si la sortie en librairie est prévue le 3 
septembre, le vernissage aura lieu en 
présence de Sophie et Guillaume à la 
librairie Impressions à La Chaux-de-
Fonds, le 6 septembre, de 10 h à 14 h. 
« Je serai également au festival Le 
livre sur les quais à Morges, les 5 et 7 
septembre pour des dédicaces.»(kva)

Dans le monde des grands, l’impor-
tance de l’image est plus que jamais 
une réalité dans l’ère des réseaux 
sociaux et du m’as-tu vu ! Par paral-
lélisme, on peut dire que l’importance 
des images est tout aussi notable 
dans l’univers des petits. Non pas 
pour rechercher des « like » ou faire 
le plein d’abonnés sur le dos desquels 
monétiser ses publications mais tout 
simplement pour apprendre en dou-
ceur et enrichir progressivement son 
vocabulaire. Bonne nouvelle, l’ima-
gier TOTEMS arrive en librairie le 3 
septembre prochain !

Couverture  : sérigraphies 
à la main et en 3 versions 
différentes
TOTEMS, c’est le premier livre jeu-
nesse de l’illustratrice et sérigraphiste 
artisanale Sophie Gagnebin. « Ce pro-
jet m’accompagne depuis longtemps 

Une exposition féline d’envergure 
internationale proche de chez nous !

La petite Mya et ses quelques semaines 
d’existence fait la fierté de Patricia et 
Isabelle Casagrande

Achat or, bijoux 
de marque, 

horlogerie et
antiquités

RUE NEUVE 10
2300 LA CHAUX-DE-FONDS

032 968 06 95
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Par Cédric Dupraz

Artiste fribourgeoise tombée amou-
reuse des Brenets, Claudia Page 
nous ouvre ses portes pour nous 
faire découvrir cet art ancestral et 
pourtant si moderne. Animatrice 
en créativité, formée à l’académie 
de Meuron, elle a perfectionné son 
savoir-faire en Provence. Son mot 
d’ordre : « laisser la liberté à l’imagi-
nation », avant d’ajouter :« même si la 
matière ne permet pas tout ! » 

Réconfortant, paisible et inspirant, 
l’endroit baigne dans une atmos-
phère de plénitude. Exposées sur 
les étagères en bois, ses créations ont 
de quoi impressionner les non-ini-
tiés. « C’est vrai que cet art requiert 
un certain apprentissage », précise 
Claudia. « Mais dès la première expé-
rience, les résultats sont là .» Munie 
de patience et de pédagogie, elle nous 
explique alors les différentes étapes. 
Tout d’abord, il faut avoir une idée : 
laisser libre cours à son imagination, 
même si des modèles sont à dispo-
sition. Puis, comme un boulanger 
pétrit son pain, on travaille la terre 
de l’argile à grès. 

Et c’est parti pour une cuisson 
lente, une    !
Ensuite, le tour, manuel ou élec-
trique, permet de donner forme à 
l’objet désiré. Cette étape de créa-
tion terminée, vient le moment 
des cuissons : une première à 
960° durant 9 à 10 heures « à tem-
pérature à progression lente », 
puis une seconde à 1240° pour 
la même durée. Comptez encore 
une journée pour le refroidisse-
ment. La dernière étape consiste 
en l’émaillage : l’application de 
couleurs, métalliques ou terreuses 
par exemple, qui donneront vie à 
votre ouvrage. 

En conclusion, le souci de trans-
mettre est au cœur de la démarche 
de l’artiste. « J’ai accueilli tout 
d’abord des enfants, avant d’ou-
vrir également l’atelier aux adultes. 
Cela répondait à une demande. 
Certaines entreprises organisent 
même parfois du team building ! » 
Désormais, Claudia collabore aussi 
avec Antenne Handicap. Pour elle, 
« la poterie est à la fois stimulante 
et apaisante. On est pris par la 
matière, qui se transforme entre 
nos mains. On vit le moment 
présent en oubliant ses soucis. » 

Nous sommes repartis avec notre 
ouvrage, qui, même s’il ne corres-
pondait pas entièrement aux vca-
nons artistiques, avait le mérite 
d’être unique !

Photos cd

Photos cd

Cet ancien office de poste  
donne aujourd’hui la vie (à l’art) !
Sur la rue du Temple aux Brenets, notre regard est aimanté par une bâtisse de 1907  
pour le moins singulière. De style « Heimatstil », avec ses volets colorés, son porche  

et ses jardins spacieux, la maison abritait autrefois l’office de poste de la localité des rives  
du Doubs. Aujourd’hui, on y trouve un atelier de poterie – « les Argiliers » –  

au rez-de-chaussée. Et forcément, on y a mis les mains…

Une grotte, 
des chats et… 

un boucher !
Sur les hauteurs du Locle, du 
côté des Monts orientaux, se 

cache un lieu à l’étonnante 
appellation : la grotte aux 

Chats. Nombre de Loclois se 
souviennent y être allés en 
course d’école ou en famille 

mais combien en connaissent 
réellement l’histoire ? 

Dans cette forêt verdoyante et 
ombragée, rappelant peut-être celle 
de Brocéliande, point de Merlin, ni 
de fées Viviane ou Morgane mais 
des arbres majestueux et des parois 
rocailleuses percées de multiples 
cavités. Ce site constitue un ter-
rain de jeu idéal, aussi bien pour les 
enfants que pour les adultes. D’ail-
leurs, ce jour-là, plusieurs grimpeurs 
s’attaquent à la falaise de 15 mètres 
de haut. Habitants de La Chaux-
de-Fonds, Iannis Egger et Florence 
Christe nous avouent y venir sou-
vent : « L’endroit est sympathique, 
proche de chez nous et même recom-
mandé par le Club alpin. » Même 
constat du côté de Julie Meyrat et 
Émilie Sammali, qui, entre 2 cordées, 
initient les enfants à l’escalade ou les 
regardent jouer à cache-cache dans 
les grottes voisines. 

Le boucher « sauveur de chats  » 
Parmi les nombreux récits qui ont 
alimenté l’histoire de l’endroit, une 
légende subsiste. On raconte qu’un 
jour un boucher eut une chatte qui 
mit bas une portée de plus d’une 
demi-douzaine de chatons. Mécon-
tente, son épouse convainquit son 
boucher de mari de les noyer dans 
le Doubs. En chemin, l’homme 
ne put se résigner à réaliser son 
macabre dessein. Il les cacha alors 
dans les différentes cavités et les 
nourrit. Devenus grands, les chatons 
se multiplièrent. L’histoire est sans 
doute trop belle et rêveuse pour être 
vraie… Mais c’est aussi cela qui fait la 
richesse de nos contrées. Et ne nous 
racontons pas d’histoires, ça fait du 
bien parfois de rêver un peu !

Par Cédric Dupraz
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Un événement ancré dans la 
tradition 
Depuis plus de 2 décennies, la 
foire du livre du Locle s’impose 
comme un lieu de rencontre 
privilégié pour les amateurs de 
livres et les professionnels du 
secteur. Chaque année, elle attire 
des milliers de visiteurs, venus 
chercher la perle rare ou simple-
ment partager leur passion pour 
la lecture. L’événement est éga-
lement l’occasion de découvrir 
des talents locaux et de soutenir 
l’édition régionale.

La guinguette de la foire
Pour accompagner les visiteurs 
tout au long de leur exploration 
littéraire, la foire du livre du 
Locle met à disposition une can-
tine chaleureuse, proposant une 
variété de repas et de boissons. 
Ouvert à midi et en soirée, cet 
espace restauration invite les 
amateurs de livres à faire une 
pause gourmande entre 2 dédi-
caces ou animations. En plus de 

nourrir les corps, cet endroit favo-
rise les échanges et les rencontres, 
renforçant l’ambiance festive et 
conviviale qui caractérise cet évé-
nement culturel incontournable.

Infos pratiques 

La foire du livre se tiendra  
en plein cœur du Locle,  
dans les rues reliant le Casino 
à l’hôtel de ville. L’entrée  
est libre et ouverte à tous. 
Pour plus d’informations,  
vous pouvez consulter le site  
officiel de l’événement :  
www.foiredulivre.ch ou 
contacter l’organisation par 
email à info@foiredulivre.ch.
Ne manquez pas ce ren-
dez-vous littéraire qui promet 
d’être, une fois de plus, une 
célébration joyeuse et inspi-
rante de la culture et du livre.

Par le Bureau promotionnel 
et culturel de la ville du Locle

Du 18 au 21 septembre 2025, la 
ville du Locle vibrera au rythme 
des mots et des histoires à l’oc-
casion de la 24e édition de sa 
célèbre foire du livre. Cet événe-
ment, devenu un incontournable 
du paysage culturel neuchâtelois, 
promet une nouvelle fois de ras-
sembler passionnés de lecture, 
bouquinistes, éditeurs et auteurs 
autour d’une programmation 
riche et variée.

Un programme pour tous les 
goûts 
Dès le jeudi 18 septembre, une 
soirée d’inauguration lancera 
les festivités, avec 3 conférences 
ultra-brèves du professeur Cleit-
man et un concert de Minima 
(chanson française). Cette pre-
mière soirée permettra aussi de 
rencontrer Marion Bühler, invi-
tée d’honneur, qui présentera ses 
carnets de voyage sonores.
Les jours suivants, du vendredi 
au dimanche, les visiteurs pour-
ront déambuler entre les stands 
de plus de 30 bouquinistes, 
découvrir des livres anciens, des 
éditions rares, des romans de 
poche, ou encore des cartes pos-
tales et des dessins. Les éditeurs 
et auteurs présents proposeront 
des dédicaces et des lectures, 
offrant ainsi une immersion 
totale dans l’univers du livre.
Les animations ne manqueront 
pas : contes pour enfants, enquête 
policière, concerts à midi, scène 
slam et promenades littéraires 
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Le Locle & les Brenets

Photos dr

Prochaine parution : 19 sept. 2025

La Foire du Livre du Locle : 
LE rendez-vous littéraire 

incontournable de septembre !

viendront égayer les journées. 
La foire du livre du Locle se veut 
accessible à tous, des plus jeunes 
aux plus grands, et met un point 
d’honneur à célébrer la littéra-
ture sous toutes ses formes.
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Annonce

Pour éviter le passage à haut risque devant le peuple, le 
Conseil d’État a dévoilé juste avant les vacances un paquet 
de mesures favorisant le pouvoir d’achat. Préoccupé par 
les 110 millions de francs que coûteraient ces initiatives, le 
gouvernement propose un paquet fiscal à 60 millions pour 
limiter l’impact sur les finances publique. L’automne s’an-
nonce chaud-bouillant sachant qu’à gauche comme à droite 
on veut faire triompher ses idées.

OUI
Le 28 septembre

à des impôts
équitables

« Supprimer la valeur 
locative, c’est permettre une 
vraie sécurité du logement 
à la retraite et faciliter 
l’accès à la propriété pour 
tous ceux qui en rêvent. 
Je voterai donc OUI 
le 28 septembre ! »

Jean-Pierre Brechbühler
Entrepreneur, Député 
et Conseiller général

 Pouvoir d’achat augmenté 

Valse à 4 temps !

Assurance-maladie : limiter 
les primes à 10 % du revenu 
imposable (PS)
L’initiative du PS veut limiter le 
coût des primes à 10 % du revenu 
du citoyen ; l’État prenant à sa 
charge le surplus de la facture de 
la caisse-maladie. Selon la projec-
tion, la douille pour les collecti-
vités serait comprise entre 31,1 et 
35,2 millions de francs. 
La réponse préparée par les 
services du canton, qui profite-
rait aux bénéficiaires actuels et 
s’étendrait à d’autres, coûterait 
19,2 millions dont 7,6 millions à 
charge des communes.

Assurance-maladie : 
augmenter les déductions 
fiscales (PLR)
L'initiative du PLR veut revoir 
les montants déductibles par le 
citoyen sur sa feuille d’impôts.
Le coût de l’initiative à la charge 
du porte-monnaie cantonal est 
estimé à 37,4 millions de francs.
Dans son projet, le gouvernement 
prévoit d’augmenter les déduc-
tions et de donner un coup de 
pouce supplémentaire en faveur 

Francis Krähenbühl PLR

Le PLR salue la démarche du Conseil 
d’État qui englobe 3 initiatives dans 
son rapport. « D’ajouter au rapport la 
4e qui vise à baisser l’impôt de 10 % 
d’ici 2030 » participe à la volonté du 
gouvernement d’augmenter le pou-
voir d’achat», précise le président. 
À titre personnel, le citoyen des 
Hauts-Geneveys apprécie le rapport 
de l’exécutif parce qu’il soutient les 
personnes de condition modeste. 
Cependant, « un coup de pouce 
supplémentaire à l’égard de celles et 
ceux qui financent par leurs impôts 
le ménage cantonal serait le bienvenu 
en soulignant que, face à ses voisins, 
l’attractivité du canton doit aussi 
être fiscale ».

Avez-vous décidé de la 
réponse du PLR ? 
Non mais nous savons que, face à 
la proposition du gouvernement, 
des discussions entre partis s’im-
posent. Si les socialistes ne sont 
pas satisfaits du contre-projet qui 
limite selon les calculs les primes à 

Romain Dubois PS

Le président du PS admet que l’idée 
de répondre aux initiatives dans 
un même rapport a du bon. Cepen-
dant, il lui semble primordial, avant 
d’ouvrir la discussion, de mention-
ner 2 points essentiels. Le premier, 
revoir le paquet pour qu’il profite 
davantage aux classes populaires 
et moyennes. Le second, inclure 
dans le deal la 4e initiative du PLR 
visant à diminuer les impôts de 
10 %, afin de trouver un accord 
global interpartis.

Avez-vous décidé de la 
réponse du PS ? 
Non mais elle ne peut être que glo-
bale puisque, acceptées séparément 
par le peuple, les initiatives signi-
fieraient la faillite de l’État. Mises 
ensemble, les 3 initiatives du PLR 
coûteraient nettement plus cher que 
de limiter les primes maladie à 10 % 
du revenu. Trouver un accord global 

Le président du PLR reconnaît que 3 
initiatives du PLR c’est plutôt rare (photo dr)

des bas revenus pour un total de 
13,2 millions de francs.

Abolir l’impôt sur les 
successions : exception dans 
3 cantons dont Neuchâtel 
(PLR)
L’initiative du PLR propose de 
supprimer les droits de succes-
sion, un impôt jugé archaïque qui 
frappent les héritiers de la pre-
mière parentèle à Neuchâtel, en 
pays vaudois et en Appenzell (AR).
Le Conseil d’État propose d’exoné-
rer de l’impôt les 750 000 premiers 
francs. Alors que l’initiative prive-
rait l’état de 9 millions de francs, 
le paquet proposé limiterait la 
perte à 5,4 millions de francs.

Moins d’impôts dans le 
canton de Neuchâtel (PLR) 
Cette 4e et dernière initiative 
déposée par la droite est en cours 
de validation. Son but, faire bais-
ser par paliers les impôts de 10 % 
jusqu’en 2030. 

Après cet été « caniculaire », Le 
Ô a questionné les présidents des 
partis pour faire le point.

Par Anthony Picard 

13 %, nous ne sommes pas davantage 
enthousiastes du faible effort pro-
posé pour la déduction en matière 
d’assurance-maladie.

Comment voyez-vous les 
choses ?
Notre objectif est de trouver un 
accord et c’est dans cet esprit que 
nous sommes prêts à discuter pour 
trouver une solution satisfaisante. 
Revoir les pourcentages que repré-
sente une initiative par rapport à 
l’autre et arriver au compromis me 
semble être une voie à suivre pour 
le volet « assurance-maladie ». En 
matière d’impôt sur les successions, la 
proposition reçue devrait participer 
à rendre le canton plus attractif. C’est 
une bonne chose mais nous regret-
tons que le Conseil d’État n’ait pas 
simplement abandonné cet impôt.

Pourquoi ne pas empoigner 
la hausse des primes 
d’assurance-maladie en 
amont ?
Francis Krähenbühl affirme que le 
temps est venu d’empoigner le tau-
reau par les cornes et de mettre en 
place une organisation des soins per-
formante. « Ce sujet tabou, trop sou-
vent esquivé, passe par des réformes. 
Par exemple, Bienne a engagé un 
processus de séparation des activi-
tés ambulatoires et stationnaires, il 
est temps de nous inspirer de ce qui 
marche ailleurs ! »

oui, mais pas à n’importe quel prix et 
dans l’objectif d’améliorer le pouvoir 
d’achat des moins bien lotis. 

Comment voyez-vous les 
choses ?
Après la phase des contacts infor-
mels viendra l’heure des échanges 
institutionnels à travers les com-
missions. Même si, formellement, 
la validation de la 4e initiative n’est 
pas attendue avant plusieurs mois, 
nous préparerons le terrain pour que 
le Grand Conseil soit en mesure de 
traiter le contre-projet du gouverne-
ment début 2026.

Pourquoi ne pas empoigner la 
hausse des primes d’assurance-
maladie en amont    ?
Discuter de mesures pour améliorer 
le pouvoir d’achat ne veut pas dire que 
l’organisation des soins ne doit pas 
être revue. Que ce soit notamment 
sous l’impulsion de Laurent Kurth 
ou Frédéric Mairy, le parti socialiste 
n’a pas attendu pour améliorer l’effi-
cience du système de santé. Le dépar-
tement travaille sur l’architecture du 
système de soins neuchâtelois avec les 
institutions. Je rappelle aussi que la 
LAMal est une loi fédérale et que la 
marge des cantons est limitée. 

Le socialiste ne ferme pas la porte  
au dialogue (photo Muriel Antille)
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Annonces

 «  Ô ! Faites pas genre que ça va  » 

Rentrée scolaire, chaos parental ?
Nelly Sébastien est coach certifiée en développement personnel et lea-
dership. Ancienne cadre dirigeante dans le secteur public et championne 
de Suisse de saut en hauteur, elle accompagne aujourd’hui les personnes qui 
souhaitent reprendre confiance, clarifier leurs priorités et construire une 
vie qui leur ressemble. Chaque mois, elle partage ses outils, ses réflexions et 
un regard sensible sur notre quotidien qui va souvent trop vite.

Chronique 2

Moi-même maman, je connais bien 
les rentrées où tout bascule : les 
horaires de dernière minute, les 
équilibres à reconstruire, les agen-
das qui débordent… « Franchement, 
si mon agenda pouvait parler… il 
crierait. » La rentrée, c’est ce moment 
où tout le monde vous dit : « C’est 
reparti… » alors que vous n’avez pas 
encore compris comment tout faire 
rentrer dans la même journée.

Depuis le 18 août, vous jonglez 
peut-être entre :

•	 Les nouveaux horaires scolaires 
qui chamboulent les habitudes. 

•	 Les fournitures que personne n’a 
vues… sauf le chien.

•	 Les réunions qu’on vous cale 
« parce qu’il fallait bien trou-
ver un créneau ».

•	 Et cette fameuse tasse de café…
toujours froide.

Bref, la rentrée n’est pas un 
doux redémarrage. 

On nous vend la rentrée 
comme un « nouveau départ   … »
Sur le papier, ça fait envie : « Nou-
velle année, nouvelle énergie, nou-
velle organisation. » Dans les faits, 
c’est souvent :

•	 Un agenda qui se remplit plus 
vite que nos batteries.

•	 Des journées où l’on avance 
beaucoup… mais pas forcément 
là où ça compte.

•	 Et un sentiment de s’effacer 
derrière les besoins des autres.

Le vrai problème ? Ce n’est pas 
de manquer de temps. C’est de ne 
pas se mettre en priorité dans le 
temps qu’on a. Pour cela, adop-
tez la méthode des 3 C : Cadre 
– Choix – Cœur.

« La rentrée, c’est un 
sprint en chaussures 
de ville, avec un sac 
à dos rempli de trucs 
qui ne sont pas à 
vous. »

Depuis quelques années, j’ai adopté 
une règle simple pour éviter de 
m’oublier complètement dès la 
rentrée. Elle tient en 3 mots…  
et en un tableau à remplir.

Je vous explique comment… Com-
mencez par dessiner 3 colonnes sur 
une feuille (ou utilisez le kit que je 
propose plus bas).

 ❶ Cadre 

	 Dans la première colonne, 
notez vos incontournables : 
horaires fixes, rendez-vous pro, 
trajets, obligations. C’est votre 
structure de base. On ne peut 
pas aménager un espace qu’on 
ne connaît pas. 

 ❷ Choix 

Dans la deuxième colonne, écri-
vez ce que vous choisissez vrai-
ment d’ajouter dans votre agenda. 
Pas ce qui « rentre » par défaut. Ce 
que vous voulez maintenir parce 
que ça compte pour vous : sport, 
déjeuner avec un ami, temps créa-
tif, promenade. Même une fois 
par semaine, ça change tout. 

 ❸ Cœur 

Dans la troisième colonne, notez 
les moments qui vous reconnectent 
à vous-même. Pas pour avancer 
dans vos tâches, mais pour respi-
rer, sourire, retrouver de l’énergie. 
Ensuite, bloquez-les dans votre 
agenda comme un rendez-vous 
important. Parce qu’ils le sont.

Astuce : Une fois vos 3 colonnes rem-
plies, prenez votre emploi du temps 
hebdomadaire (ou votre agenda) 
et placez chaque élément au bon 

endroit. C’est votre feuille de route : 
un agenda qui vous ressemble… et 
qui crie beaucoup moins.

Vous voulez aller encore plus 
loin ? Et si pour cette années, on 
ne « faisait » pas la rentrée ?
On pourrait arrêter de vouloir 
« tout bien caler » dès le départ. On 
pourrait accepter que tout ne sera 
pas parfait, mais décider que nous, 
on sera dedans. Parce qu’un agenda 
peut être bien rempli… et complète-
ment vide de nous.

Et vous, vous vous êtes mis où 
dans votre agenda cette année ?

Pour aller plus loin

Vous avez envie de démarrer l’an-
née autrement ? De ne pas replon-
ger dans un emploi du temps qui 
déborde ? Je vous propose un outil 
à imprimer gratuitement : Le kit « Mon 
agenda qui crie (moins) ». Un tableau 
en 3 colonnes (Cadre, Choix, Cœur) 
+ une semaine type à remplir seul, 
en couple ou en famille. À téléchar-
ger sur www.nscoaching.ch. Et si 
vous avez envie d’aller plus loin, je 
propose aussi des séances de coa-
ching pour retrouver clarté, éner-
gie et équilibre.

Par Nelly Sébastien
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Par Kevin Vaucher

Rien de tel qu’un bel édifice reli-
gieux pour… s’élever un peu ! Vous 
avez le double sens, c’est bon ? Bien 
qu’une croix soit sagement suspen-
due autour de mon cou, je ne parle 
pas d’élévation spirituelle mais bel 
et bien d’élévation physique. Depuis 
2 mois et demi, un échafaudage 
impressionnant habille le Sacré-
Cœur. Jugez plutôt : 26 étages de 10 
marches chacun, soit 260 marches 
à grimper. Soyons honnête, on a 
décidé de tricher un peu ce jour-là 
et on a emprunté la nacelle éléva-
trice pour prendre de la hauteur. « Il 
y a un peu de vent mais on devrait 
arriver en haut », souffle Maurice 
Perroset. Encourageant.

Un drone pour inspecter  
le clocher
Cet ancien président de paroisse 
est en charge des travaux menés sur 
l’église catholique romaine. Clic, 
clac, grrrrr… (bruits pas très rassu-
rants). Et hop, voilà l’ascension qui 
commence dans la nacelle. « Accro-
chez-vous pour 3 minutes de plai-
sir. » Premier arrêt au niveau du clo-
cher. C’est l’usure naturelle, couplée 

aux dégâts causés par le passage de 
la tempête de 2023, qui ont poussé 
à sa restauration totale. « Comme 
l’ECAP prenait à sa charge les coûts 
liés à la tempête (136 000 francs sur 
les 300 000 francs engagés), nous 
avons décidé de faire d’une pierre 
deux coups », éclaircit Alexandre 
Houlmann, président de la paroisse 
de la Sainte-Famille. C’est grâce à 
l’œil attentif d’un habitant que les 
dégâts ont été découverts. Un drone 
a permis d'en confirmer l’étendue : 
des tôles en cuivre étaient décro-
chés, ce qui impliquait un risque de 
sécurité élevé.»

Avec 2 tonnes de cuivre
Quelque temps plus tard, l’écha-
faudage était posé. Bon, il a fallu 3 
semaines pour l’installer autour de 
la grande tour. Et accessoirement, 
sortir environ 100 000 francs pour 
se l’offrir. « L’investissement en vaut 
clairement la chandelle. De toute 
façon, nous n'avions pas le choix, il 
fallait intervenir », rapporte Mau-
rice Perroset. Et comme les 100 ans 
de l’édifice seront célébrés en 2027, 
ce lifting tombait à pic ! Un peintre, 
2 marbriers, 3 ferblantiers et 5 à 6 
échafaudeurs s’y sont notamment 

Photos kva

On commence cet article par une colle : 
quel est le bâtiment le plus haut de  
La Chaux-de-Fonds ? Je suis sûr que  
plus de la moitié d’entre vous ont répondu  
Espacité et ses 60 mètres de verticale ! 
Mais non, c’est la tour de la Gare qui 
pointe le plus haut le bout de son museau 
(67 mètres). Pas loin derrière ce duo de 
tête, on trouve l’église du Sacré-Cœur.  
Sa croix trône à 55 mètres au-dessus  
du sol. Et comme l’édifice est actuelle-
ment en travaux, nous sommes allés  
faire un petit tour sur le toit des  
Montagnes neuchâteloises.

 Église du Sacré-Cœur 

On grimpe sur le 
toit des Montagnes 
neuchâteloises !

Le seigneur hébergé  
dans une baraque ?

Avant la construction du Sacré-Cœur en 1927, une autre église était 
construite au même emplacement, au-dessus même de la cure. La cure 
a été reconstruite en 1903, à un autre endroit et Monseigneur Cottier 
(50 ans de service) a alors fait savoir qu’il désirait qu’une nouvelle église 
soit construite « plutôt que le seigneur soit hébergé dans une baraque. »

succédés avant nous. Deux tonnes 
de cuivre ont été nécessaires pour 
renouveler le clocher qui prendra sa 
teinte définitive avec le temps, grâce 
à l’oxydation. Sous les abat-sons, la 
pierre a changé de couleur en raison 
d’accumulation de rouille. Elle sera 
sablée pour retrouver son éclat.

Trace laissée  
par un ouvrier italien
« Par ailleurs, ces abat-sons (qui 
servent à rediriger le son vers le bas) 
ont été envoyés chez Alfaset pour 
être thermolaqués. Tout devrait être 
terminé d’ici la fin du mois de sep-
tembre. » Un autre coup de pinceau 
important a été donné sur la croix 
(et son paratonnerre), au sommet 
de la structure. Pour y arriver, nous 
montons encore 10 étages à pied. Là, 

à 55 mètres du sol, on sent bien le 
petit vent du jour qui fait tanguer 
l’échafaudage. Maurice Perroset s’en 
amuse volontiers. « Stabilisez-vous 
car l’histoire de cette croix vaut le 
détour. Elle a été posée le 11 juin 
1927 par Joseph Ochsner. Elle a été 
entièrement repeinte cette année. 
Mais avant cela, on a retrouvé un 
mot d’un ouvrier italien dans le clo-
cher qui indiquait l’avoir repeinte en 
doré en 1949. À l’époque, ni la tour 
Espacité ni la tour de la Gare n’exis-
taient encore. Le vent se renforce, 
quelques photos et on redescend 
«du toit ». Et la prochaine fois que 
je veux toucher une croix, promis, je 
ne fais pas monter un échafaudage 
gigantesque et me contenterai de 
toucher celle que j’ai autour du cou…
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Le monde à travers les yeux de 
Gustave Roud, voilà la poésie 
que Clément Grin veut trans-
mettre. Originaire d’Yverdon-
les-Bains et Chaux-de-Fonnier 
depuis 2023, le batteur et com-
positeur part en tournée avec  
une mise en musique des mots de 
l’artiste vaudois. Avant son départ, 
il se confie sur son travail d’archive.

 
Votre projet s’appuie sur 
le travail de Gustave Roud, 
comment avez-vous découvert 
cet artiste ? Qu’est-ce que 
vous appréciez chez lui ? 
J’ai découvert par hasard le 
recueil Cahiers Gustav Roud n°1 
en fréquentant les librairies. Sa 
poésie m’a bouleversé et je me 
suis beaucoup reconnu dans ses 
mots. Comme j’ai toujours été 
attaché à ma région, la mise en 
poésie de ce monde proche m’a 
marqué. Sa maturité émotion-
nelle est touchante et sa manière 
d’inclure à la fois les émotions, 
les paysages et les personnes est 

impressionnante – il a écrit ses 
poèmes alors qu’il n’avait que 17 
ans. Il fait preuve d’une résilience 
exceptionnelle, même dans des 
textes plus violents.
 
D’où vous est venue l’envie 
de mettre ses textes en 
musique ?
L’idée est venue naturellement : 
en lisant ses poèmes, je me suis dit 
que j’en ferais un jour de la musique. 
Il aura fallu 7 ou 8 ans pour y arriver.

Quel a été ce processus de 
création ?
J’ai commencé par choisir les 
poèmes avec lesquels j’avais le plus 
d’affinités. Ensuite, je me mettais au 
piano, à la guitare ou à la contre-
basse et je chantonnais les mélo-
dies qui me venaient. Les poèmes 
avaient déjà une musicalité, il fal-
lait se laisser bercer pour la trouver. 
Une fois que la voix était définie, 
je passais aux harmonies et aux 
rythmes. D’ailleurs, les mélodies de 

Il a mis 7 ans à transformer la poésie en musique
3 des poèmes joués ont été écrites 
par Aurélie Emery.

Après tant d’années depuis 
les premières idées, qu’est-ce 
ça vous fait d’être enfin aux 
concerts ?
C’est la réalisation d’un rêve, 
tout simplement. 

Ce projet touche aussi au 
monde des images, quel est 
leur rôle ? 
Gustave Roud était aussi photo-
graphe et il avait cartographié les 
paysages de l’époque en 13 000 cli-
chés. Il avait aussi réalisé un travail 
d’un doux érotisme sur les paysans 
des alentours. Quand j’ai eu l’idée 
du projet, j’avais envie que Nicolas 
Masson soit le saxophoniste mais 
aussi qu’il en soit le photographe. 
Il a donc réalisé un hommage à 
l’artiste en suivant ses traces dans 
les plaines du Jorat. Si l’occasion le 
permet, les photos seront exposées.

Par Lieven Humbert

Portait (photo Nicolas Masson) Le doux érotisme (photo Gustave Roud, à 
travers l’association dédiée à sa mémoire)
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Dans le monde commun, 
une « capitale » est un centre 
de pouvoir où se centra-
lisent différentes forces 
pour créer une dynamique 
et une identité forte et faire 
rayonner un territoire. Sur le 
plan culturel, le statut de La 
Chaux-de-Fonds, en tant que 
Capitale culturel suisse 2027, 
s’en rapproche fortement. 
Dans l’ombre, le comité et 
l’équipe opérationnelle se dé-
multiplient pour assumer ce 
rayonnement qui approche. 
Les partenariats récents 
avec 3 institutions d’am-
pleur cantonale et nationale 
confirment cette montée en 
puissance !

Par Kevin Vaucher

Ils sont 3, ils sont forts et ils en 
imposent ! Vous les avez reconnus ? 
La BCN, Migros et Swatch Group, 
c’est ça ? Pas du tout, on veut parler 
de Jean Studer (président du comité 
d’organisation), de Pauline Vrolixs 
(responsable de la communication) 
et d’Olivier Schinz (directeur exé-
cutif) qui nous ont reçus dans leurs 
bureaux de la tour Espacité pour en 
parler. Tiens, Espacité, voilà encore 
quelque chose qui en impose. Bon, 
assez rigolé, entrons plutôt dans 
« la capitale ». 

Une ambition élevée 
qui se crédibilise
Jean Studer, cela vous fait quoi de 
savoir que le grand rendez-vous 
culturel de l’année 2027 tout 
entière peut se reposer sur le sou-
tien de ces 3 grands partenaires : 
« C’est évidemment une excellente 
nouvelle pour nous qui crédibilise 
l’ambition qui est la nôtre. Je tiens 
à dire que ce ne sont pas seulement 
des partenaires qui nous apportent 
un important soutien financier. De 
par leurs identités et leurs impacts 
sur la société, ils correspondent 
exactement à notre envie de faire 
rayonner largement notre ville. » 
Avec eux, c’est désormais 16 des 
18,5 millions de budget qui sont 

au chaud ! « Et il y a encore de la 
place pour un 4e gros sponsor », se 
montre-t-il gourmand avec le sou-
rire des bons jours. « Il est bon de 
préciser aussi qu’il y a de la place 
pour de plus petits soutiens. Chacun 
a un rôle à jouer. »

Le défi de la communication
En parlant de rôle, celui qu’endos-
sera La Chaux-de-Fonds en 2027 est 
sans précédent. « C’est la première 
fois que ce concept européen est 
appliqué à l’échelle suisse. » En 
plus de l’aspect purement artis-
tique, il y a donc un travail intense 
de communication à fournir. La 
« comm », c’est l’affaire de Pauline 
Vrolixs. Son challenge ? Réussir à 
faire comprendre le principe de 

l’événement (avant tout valoriser la 
diversité de l’offre culturelle et lui 
offrir une visibilité nationale) et à 
créer une adhésion : « Si nous béné-
ficions d’un tel soutien des entre-
prises, c’est qu’elles décèlent l'image 
positive de notre événement. L’idée 
est de créer la même chose auprès 
du public. Nous organisons notam-
ment des permanences pour créer 
le dialogue et échanger avec toutes 
celles et ceux qui souhaitent contri-
buer à lcdf27 », précise-t-elle. La 
prochaine aura lieu le 30 octobre 
sur la place Espacité (17 h à 20 h).

Ça fait peur ? «  Disons 
plutôt que c’est exigeant  !  »
Pour rappel, les projets culturels 
nécessitant un soutien de 10 000 
à 100 000 francs sont attendus 
jusqu’au 15 septembre. Ceux de 
moins de 10 000 francs peuvent 
être envoyés jusqu’au 10 décembre. 
« Les choses se précisent et je pense 
qu’on va gentiment sentir grandir 
l’enthousiasme dans la popula-
tion. » Signe concret de cette avan-
cée, l’équipe de Capitale culturel 
suisse 2027 s’agrandit et toutes les 
forces de travail commencent à voir 
leurs domaines de prédilections 
s’entrelacer : « La programmation, 
la communication et l’appel aux 
soutiens convergent vers un même 
point », abonde Olivier Schinz. Ça 

fait peur ? « Disons plutôt que c’est 
exigeant. Il faudra être à la hauteur 
de la confiance placée en nous », 
affirme Jean Studer. « Prenez le jour 
d’ouverture par exemple. On le pré-
pare très sérieusement, minute par 
minute. Chaque détail est étudié. Le 
défi artistique est énorme », rebon-
dit Olivier Schinz. Un défi qui colle 
à la taille du statut et de l’impor-
tance de cette énorme « première 
nationale » : CAPITALE !

→	 Comment maintenir  
un intérêt sur 12 mois ?

La Chaux-de-Fonds – Capitale 
culturel suisse 2027, ce sera 
12 mois d’effervescence cultu-
relle dans la ville. L’une des 
questions sera alors de savoir 
comment faire pour maintenir 
un intérêt quotidien autour de 
l’événement. Le directeur exé-
cutif Olivier Schinz répond : 
« C’est effectivement le grand 
challenge à relever. Il faudra 
placer intelligemment nos dif-
férents temps forts pour créer 
un rythme optimal et identi-
fiable pour le public. La diver-
sité artistique sera l’un de nos 
atouts majeurs tout comme 
la création d’une trame com-
mune et englobante. »

 Capitale Culturelle Suisse 2027 

Une « capitale » dont le 
rayonnement monte en puissance !

 La Chaux-de-Fonds se bâtit  
 progressivement mais surement  
 l’étoffe d’une « capitale ». Celle  
 de la culture, en 2027 ! (photo kva) 
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La Chaux-de-Fonds

29.08.25 Des bébés à la biblio ! | Bibliothèque 
des Jeunes | 9 h

29.08.25 Smala et studio 
Infos : chaux-de-fonds.ch | 17 h 30

29.08.25 Ligne de vie(s), hommage à Philippe 
Wyser (1954-2023) | Infos : culturoscope.ch | 
Le Labo.B | 17 h 

30.08.25 L'anni de Vostok | Le Vostok | 11 h

31.08.25 Ouverture publique de la Villa fallet 
Villat Fallet | 17 h

31.08.25 Tresse géante | Muzoo | 10 h

01.09.25 Initiation à la dentelle – Atelier pour 
les enfants | Muzoo

02.09.25 Smala et studio 
Infos : chaux-de-fonds.ch | 15 h 30

03.09.25 Animation de quartier | 14 h

03.09.25 Cyberthe | 032 967 64 90 | 14 h

03.09.25 Animercredi – Castle in the sky  
Cinéma Scala | 20 h 15

04.09.25 Récital, Marie-Claude Chappuis et 
Valérie Gobet | Salle Faller | 19 h 30

me-sa-lu Train touristique, visite de la ville 
Place Espacité | 14 h, 15 h, 16 h

5 au 7.09.25 Braderie et Horlofolies

→ 31.08.25 Chaque dimanche, visite guidée 
à l'horaire : urbanisme horloger | Espace 
urbanisme horloger | 14 h

→ 31.08.25 Expo "Débrouillardise" | MPA

→ 06.09.25 Expo Lignes de vie(s) – Hommage 
à Philippe Wyser (1954-2023) | Le Labo.B

→ 26.09.25 Chaque vendredi, visite guidée à 
l'horaire : Les premières villas du Corbusier" 
Devant le Kiosque du Bois du P'tit | 14 h

→ 30.09.25 Chaque mardi, visite guidée à 
l'horaire : Art nouveau" | Espace urbanisme 
horloger | 14 h

→ 31.12.25 À la Femtoseconde près ! | MIH

→ 22.01.26 Yves Velan (1925 - 2017), le parti 
pris de la littérature | Bibliothèque de la ville

→ 15.02.26 Plumes, Poils, Paul | Muzoo

→ 01.03.26 Météo du jour, météo toujours 
MPA	

Le Locle

30.08.25 FC Le Locle II vs FC Peseux Comète 
Stade des Jeanneret | 17 h 30

30.08.25 Les Estivales HEM 2025 | Château 
des Monts | 17 h 30

30.08.25 Fête des jardins coopératifs 
Jambe-Ducommun | 11 h

30.08.25 Portes ouvertes Tennis-club des 
Brenets | Champ-Nauger 11 | 10 h 30

30.08.25 1er cosplay au Locle | Maison de la 
Paroisse | 14 h

31.08.25 Rando Torrée | Château des Monts 
9 h

31.08.25 Conférence Land Arts | les Brenets, 
Frêtes 169

03.09.25 Initiation à la dentelle – Atelier pour 
enfants | MHL | 14 h, 15 h 30

03.09.25 FC Le Locle vs FC Floria | Stade des 
Jeanneret | 20 h 15

05.09.25 Né pour lire | Jardin du Casino 
9 h 30

Exposition

 
Lignes de vie(s)
Le LABO.B monte une exposition 
posthume en hommage à Phi-
lippe Wyser. Ce dernier a laissé un 
héritage d’œuvres explorant des 
thèmes allant de la famille à l’en-
fance en passant par la finitude. Sa 
carrière l’a amené à exposer à Turin, 
Genève ou Winterthur. Dominique 
Bourquin lira les écrits de l’artiste 
et il y aura un nouvel accrochage 
de dessins. Le finissage est prévu 
pour le 6 septembre.

Ven. 29 Août, à 17  h
LABO.B, grenier de Promenade 11
Infos : associationphilippewyser@bluewin.ch

Film 

Pédale rurale
Le film suit Benoît et d’autres per-
sonnes de la communauté queer qui 
mettent en place une Pride dans le 
Périgord en France. Ils parlent des 
difficultés qu’ils ont traversées pour 
s’émanciper dans une région rurale 
où les mentalités sont dures à chan-
ger. La projection de ce documentaire 
réalisé par Antoine Vazquez sera sui-
vie d’une discussion avec des invités 
et est organisée en collaboration avec 
les organisations queer du canton.

Ven. 29 Août, à 18 h 
Cinéma ABC
Infos : abc-culture.ch

Fête 

1er cosplay au Locle
Plus besoin de se déplacer à Lau-
sanne ou Genève, le refuge rep-
tiles/ reptiliens organise le tout 
premier cosplay dans les Mon-
tagnes. Venez déguisé et incarné 
un personnage de manga, de jeu 
vidéo et autres. Pour 5 francs seu-
lement, petits et grands défile-
ront pour tenter de remporter le 
concours du meilleur cosplay. Vous 
pourrez également danser, boire et 
manger sur place.
 
Sam. 30 Août, à 14 h 
Maison de la Paroisse, Rue des Envers 34
Infos : refuge-reptile.ch

Musique 

Les Estivales HEM
Le musée d’Horlogerie du Locle 
accueille les Estivales de la haute 
école de Musique de Neuchâtel 
Genève. La violoniste moldave Eli-
zaveta Ciboratu et le violoncelliste 
Mukhammadrizo Ruzmatov, étudiants 
à la HEM, donneront un concert au 
Locle. La première a joué avec l'or-
chestre philharmonique national 
Serghei Lunchevici de Chișinău et le 
second a remporté le premier prix de 
la fondation Marescotti.

Sam. 30 Août, à 17 h 30
MHL 
Infos : mhl-monts.ch

im
ages dr

→ 30.08.25 Chaque samedi, visite guidée à 
l'horaire : histoire et urbanisme | Hôtel de ville 
du Locle | 14 h

→ 14.09.25 Immersia : expérience sensorielle 
pour sensibiliser à l'anxiété | Place Jehan-Droz 
14 h, 16 h

→ 30.09.25 Bien vivre ensemble 
infos : lelocle.ch

→ 16.11.25 Expo André le Graveur | Moulins 
souterrains

→ 24.11.25 Bibliobus neuchâtelois 
Place du village des Brenets | 9 h 30

→ 28.12.25 L'Exploratoire | ANPAC 0-6 
Ancienne Poste



Le o | Vendredi 29 août 2025 SPORT  15

« Parlez-nous de 
votre projet, 
nous nous ferons 
un plaisir de 
vous éclairer ! »

WWW.SC-E.CH | 1985–2025 40 ANS ANNIVERSAIRE La Chaux-de-Fonds        032 913 30 47           www.leitenberg.com 

La qualité à proximité depuis 130 ans ! 

Le Ô occupe le terrain 
Le sport, c’est partout, sous différentes formes et à tous niveaux. Dans cette chronique, Le Ô relate ce qui se passe chaque semaine  

sur les différents terrain de sport du Haut.

 Floria – Val-de-  
 Travers 2-2 (2-1) 

Dans le championnat de 3e ligue, 
les promotions de Colombier et 
de Kosova NE laissent de la place 
pour de nouvelles forces. Le Val-
de-Travers (3e l’an dernier) et Flo-
ria (7e mais bien renforcé à l’inter-
saison) font partie des potentiels 
favoris au Graal cette année au 
même titre que Le Locle notam-
ment. Et c’est justement par un 
duel entre les Vallonniers et Flo-
ria que se lançait le championnat 
2025 / 2026, dimanche, du côté du 
terrain des Pâquerettes. 

Très bonne 1ère mi-temps de Floria.
Les choses sérieuses n’ont pas 
tardé à commencer entre 2 for-
mations bien préparées physi-
quement et tactiquement. Les 

Chaux-de-Fonniers ont pleine-
ment profité de leur jeu de balle 
rapide et de leur vitesse pour 
immédiatement créer du danger. 
Et les premiers fruits de ce travail 
ont rapidement été cueillis avec 
l’ouverture du score à 6e minute et 
la confirmation venue de la tête de 
Yannick Zengue à 10 minutes de 
la pause. En face, les Vallonniers 
sont revenus dans la partie un peu 
miraculeusement à la suite d’un 
penalty obtenu par Daniel Costa, 
très bon pivot de milieu de terrain 
arrivé de Môtiers. Le buteur mai-
son Derek Lebet en a profité pour 
ouvrir son compteur but en trans-
formant l’essai avec assurance.

Val-de-Travers s’appuie  
sur son buteur maison  
pour recoller au score
Comme le reste de son équipe, 
l’attaquant a pu s’appuyer sur 
une solide préparation physique 

estivale qui a notamment compris 
du cardio avec gilet lesté sur les 
épaules. Lien de cause à effet ? En 
tout cas, l’agitateur des surfaces a 
égalisé dès le retour du vestiaire 
(48e), confirmant l’embellie aperçu 
dans le jeu de Val-de-Travers à 
partir de l’heure de jeu environ. 
La suite ? Une rencontre marquée 
par des maladresses offensives 
en nombre. Côté Émeraude, Toni 
Barigello a eu deux occasions en or, 
galvaudées par manque d’opportu-
nisme. Chez les joueurs du Haut ? 
Trop d’imprécision et une balle de 
match dans les pieds de Zengue 
qui a été repoussée par le portier 
vallonnier. Au final, l’enjeu a été 
partagé et l’impression laissée par 
les 2 formations nous laisse aussi 
un peu partagée. Il faudra pouvoir 
compter sur davantage de solutions 
en attaque pour espérer enchaîner 
les victoires et ne pas abandonner 
trop de points en route.

 Môtiers –  
 Groupement des  
 Marais 3–5 (1-3) 
Pour Môtiers, fraîchement des-
cendu de 3e ligue, le Groupement 
des Marais (La Brévine, les Ponts-
de-Martel), était une équipe sans 
doute bien illisible avant le coup 
d’envoi. « Nous avons terminé le 
dernier exercice de 4e ligue à la 9e 
place du classement (sur 12) mais 
nous étions à la lutte dans le top 3 
lors du 1er tour », explique le joueur 
Tiago Ferreira. Que vaut donc 
l’équipe cette année ? Sur le terrain, 
le brouillard a vite été dissipé avec 
l’ouverture du score des « Bleu et 
Noir » dès la 5e minute. Si l’égalisa-
tion est arrivée 5 minutes plus tard, 
les joueurs du Haut ont rapidement 
repris l’avantage au quart d’heure 
de jeu. Le match venait alors de 
définitivement tourner !

Doublé de Noé Jeanrenaud
Un lob astucieux a offert un écart 
plus large au Groupement des 
Marais dans la première période. 
Le staff de l’équipe a donné une 
consigne claire à la pause : « Il faut 
finir le travail rapidement. Vous 
allez terminer le match morts 
mais c’est comme ça. Après, repos 
et demain boulot. » Compris ? Un 
discours transformé en actes par 
les joueurs. À 20 tours d’horloge de 
la fin du duel, le score était passé à 
5 à 1 grâce notamment à un doublé 
de Noé Jeanrenaud.
De quoi voir venir ? Oui mais pas 
trop quand même ! Avec 2 buts en 
2 minutes (87e et 89e), Môtiers a 
cru pouvoir relancer ses affaires 
mais le Marais n’a pas lâché l’os 
qu’il tenait fermement en bouche. 
Du coup, pour tenter un pronostic, 
plutôt queue de classement ou haut 
de tableau ? Au vu de ce qu’on a vu, 
il se pourrait bien qu’elle taquine le 
podium cette saison ! Il s’agira juste 
d’éviter de caler en chemin…

C’est aussi la rentrée  
pour le foot régional ! 

Photos kva

Annonces
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Annonce

Partenaire officiel
du triathlon de la
Chaux-de-fonds
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Il s’en était fallu d’un rien l’année passée 
pour que la piscine des Mélèzes soit prête 
pour la 16e édition du triathlon de La Chaux-
de-Fonds. Mais… non ! Elle fut finalement 
ouverte une semaine après l’événement qui 
avait dû exceptionnellement se transformer 
en duathlon (sans natation). De quoi faire 
naître une pointe de légitime déception au-
près du nouveau comité qui faisait ses armes 
cet année-là. Douze mois plus tard, l’équipe 
est toujours en place et motivée comme 
jamais pour vous faire vivre leur « premier 
vrai triathlon » ! Présentation.

Par Kevin Vaucher

« À quelques jours du grand bain, 
tout se profile super bien. Nous 
pouvons compter sur un fidèle noyau 
de bénévoles qui se sont appropriés 
l’événement et on les sent attachés 
à bien faire les choses », développe 
Natacha Erard, présidente du comité 
d’organisation qui compte 5 per-
sonnes. Les bénévoles ? Ils seront 
une centaine. Et les participants à la 
grande course du 31 août ? Plus de 
300 avaient confirmé leur inscrip-
tion 10 jours avant le départ. « C’est 
positif car on espère atteindre la 
barre des 400 athlètes. »

Des Mélèzes jusqu’à  
la vallée de la Sagne en passant 
par le parc Gallet
Pas de panique si vous voyez écrit 
le mot « athlète ». Cela ne regroupe 
pas que les ultra-sportifs qui se bat-
tront dans le cadre de la 5e manche 
du championnat jurassien Jurassik 
Series : « Il y a aussi des gens qui 
vivront leur première expérience en 
triathlon et c’est parfait. On cherche 
à démocratiser cette discipline qui 
inspire parfois la crainte car il faut 
enchaîner 3 sports différents. » 
Avec un petit entraînement, tout le 
monde est capable d'effectuer à son 
rythme 500m de nage aux Mélèzes, 

20 km à vélo jusque dans la vallée 
de la Sagne et 5,5 km de course à 
pied aux alentours du parc Gallet. 
Allez, on y croit !

Et au milieu de tout ça,  
un sprint   ! 
« Pour pimenter un peu la fin du par-
cours, l’entreprise chaux-de-fonnière 
Darkk sponsorise un sprint intermé-
diaire de 100 mètres qui offrira un 
prix au plus rapide de chaque catégo-
rie. » Qui dit 3 boucles de quartier dit 
aussi 3 possibilités de sprinter avant 
de franchir la ligne d’arrivée. Peut-
être que la marraine Joanna Ryter ou 
que le parrain Elio Schneider auront 

quelques bons conseils à vous donner 
si vous vous approchez d’eux avant le 
départ ! Le parcours est déjà balisé 
depuis plusieurs jours pour ceux qui 
veulent s’y essayer. Et pour les moins 
sportifs, un autre concours, organisé 
au village départ des Mélèzes, vous 
permettra peut-être de gagner des 
places pour Europa Park ! Alors, feu ?

→	 Inscrivez-vous  !

Les inscriptions sont encore 
possibles sur place le samedi 
30 août (16 h – 18 h) ou le jour 
de course, jusqu’à 1 heure 
avant le départ !

 Triathlon de La Chaux-de-Fonds  

Place au « premier vrai  
triathlon » de la nouvelle équipe !
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Par Kevin Vaucher

Au pays de l’hiver roi et du ski 
de fond, les occasions de prendre 
la lumière se font rares pour les 
autres acteurs du sport brévinier. 
Et pourtant, le club de unihockey 
local brille dans son registre depuis 
un peu plus de 10 ans. « Nous 
sommes partis de pas grand-chose 
avec une équipe masculine de 5e 
ligue. Après 2 ans, nous avons été 
promus en catégorie supérieure 
avant de rejoindre la 3e ligue au 
terme de l’exercice 2023 / 2024 », 
pose Sébastien Wyssmüller, entraî-
neur au club depuis 2017. 

Objectif : pérenniser sa place 
en 3e ligue 
Aujourd’hui, il y a 2 formations 
masculines, une équipe féminine 
et 2 groupes de juniors (D et C) 
qui défendent les couleurs des 
« Sangliers ». Une santé éclatante qui 
se retrouve dans la composition de 
l’effectif de l’équipe fanion : « Nous 
attirons des joueurs d’un peu partout 
dans le canton : vallée de la Brévine, 
Val-de-Ruz, Val-de-Travers, Le Locle 
ou encore Chaux-de-Fonds. Notre 
noyau est fidèle depuis plusieurs 
années et on a aussi gagné en esprit 
de compétition. » Ce tempérament 
a permis à la troupe de Wyssmüller 
d’assurer son maintien en 3e ligue 
et de légitimement imaginer y res-
ter sur le long terme. « C’est notre 
objectif pour le championnat qui 
commence le 21 septembre et c’est 
aussi notre souhait pour l’avenir. La 
relève est présente, on a de bonnes 
cartes en main. »

 Unihockey 

Les Bréviniers font fondre  
leur public en coupe 
Nous sommes au soir du 17 août. Il y a comme une 
odeur de feu dans la vallée de La Brévine. Aucun 
incendie à l’horizon dans cet «  été sibérien  », non, 
la chaleur provient de la salle du Mannerot ! Les 
joueurs de unihockey locaux réalisent un véritable 
exploit (le mot n’est pas galvaudé). Les tout frais 
pensionnaires de 3e ligue sont en train de créer  
une ambiance brûlante en éliminant Köniz (1L),  
un gros morceau habitué des longs parcours en 
Coupe. Trois, deux, un… c’est terminé, les Bréviniers 
se qualifient pour la première fois de leur histoire  
en 16e de finale de la compétition !

Avant match : «  1000 scénarios 
et un seul nous donnait 
gagnant…  » 
Avant de songer au championnat, les 
Bréviniers avaient déjà la coupe en 
tête lors des derniers mois. Après être 
venus à bout de Gland et de Bevaix 
aux tours précédents, ils recevaient 
donc le gros morceau Köniz sur leur 
terre le 17 août dernier. « Il y avait 1000 
scénarios de match possibles avant le 
coup d’envoi et un seul nous donnait 
vraisemblablement gagnants », rigole 
l’entraîneur. Et c’est bien ce scénario 
unique qui a été joué devant une 
centaine de spectateurs acquis à leur 
cause. « Ils y ont cru gentiment au fil 
des minutes et ils ont véritablement 
mis le feu à la salle. Jamais on imagi-
nait vivre quelque chose de pareil à 
notre niveau. »

Un 3e tiers-temps « totalement 
irrationnel »
Et pourtant, les Sangliers étaient 
devant au score après 20 minutes de 

jeu : « Nous menions 3 à 2 et cela a 
fait du bien à notre confiance. En 
plus, je pense que ce petit avantage 
a joué pour nous. L’adversaire a 
pensé qu’il avait encore largement 
le temps de retourner la situation. 
Ce qui était vrai. » Et ce qui a été 
fait dans une période médiane 
compliquée. « C’est un miracle que 
l’on rentre au vestiaire une deu-
xième fois en perdant seulement 5 
à 4. Cela a entrouvert une minus-
cule porte pour passer et c’est ce 
que nous avons fait dans un 3e 
tiers-temps totalement irration-
nel. » Les Bréviniers ont marqué à  
8 nouvelles reprises tout en maîtri-
sant parfaitement leur jeu défen-
sif et en n’encaissant que 3 buts. 
Résultat des courses : une victoire 
incroyable 12 à 8 et l’élimination de 
Köniz, habitué à aller bien plus loin 
dans la compétition.

Un 16e de finale très abordable 
mais dangereux quand même 

« Il faut dire que les Bernois ont 
abordé la rencontre de façon un 
peu légère avec une moitié d’effec-
tif formée par des joueurs de leur 
2e équipe (qui évolue en 3e ligue). » 
De quoi croire à la victoire à un 
moment donné ? « Honnêtement, 
on a tremblé jusque dans les 5 der-
nières minutes où on est passé de ce 
serait terrible de perdre après avoir 
fait tout ça à on a assez d’avance, il 
ne peut plus rien nous arriver. » Il 
faudra retrouver de la vigilance au 
prochain tour puisque l’adversaire 
qui se profile (Wasserschloss Legion 
(Argovie), 3e ligue, date à confir-
mer) sera moins fort que Köniz sur 
le papier mais… aussi dangereux, 
selon Sébastien Wyssmüller : « Il va 
jouer le coup à fond ! En tant que 
petit club, il voudra forcément sai-
sir cette chance unique d’atteindre 
les 8e de finale de coupe. » Bref, il 
risque encore de faire très chaud 
dans la vallée du froid… 

Photos Yoan Margot
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Annonce

Le Rafroball, ce sport qui met  
tout le monde au même niveau !

Par Kevin Vaucher

Le Rafroball club La Chaux-de-
Fonds a fêté ses 20 ans cette année. 
Denise Zbinden, ancienne entraî-
neuse de l’équipe et arbitre, raconte la 
création du club dans les Montagnes 
neuchâteloises : « Procap Suisse est 
venu vers nous pour nous demander 
si on était d’accord d’ouvrir une sec-
tion Rafroball. Il n’y avait qu’à Sierre 
et Monthey que ce sport était prati-
qué. On a commencé avec 6 joueurs 
dans le haut du canton et 3 équipes 
en championnat. » Aujourd’hui, ce 
sport méconnu du grand public est 
en plein essor !

Comment le mélange avec les 
joueurs valides s’opère-t-il   ?
Il y a désormais 15 formations dans 
toute la Suisse et Rafro La Tchaux 
compte 18 joueurs. « Cette disci-
pline a été inventée par 3 copains en 
situation de handicap qui voulaient 
simplement faire du sport. C’est pour 
ça que ça s’appelle Rafroball, c’est la 
contraction des noms de famille des 
3 inventeurs, Rapillard, Frossard et 
Ballestraz. » Vous vous demandez 
sûrement comment le mélange par-
vient à se faire harmonieusement 
avec les personnes valides ? « Il y 
a 4 types de joueurs : les piétons, 
les joueurs autonomes, les joueurs 
valides et les joueurs dits moteurs. 
Les premiers ont un handicap qui les 
empêche d’être en chaise roulante, 
ils se déplacent en courant. Les deu-
xièmes ont un handicap qui les oblige 
à être en chaise roulante mais n’ont 
pas besoin d’une personne pour les 
accompagner, contrairement aux 
joueurs moteurs. Et finalement, les 
joueurs dits valides n’ont pas de han-
dicap et ont l’obligation de jouer en 
chaise roulante. »

Le Ô prend place dans une 
chaise le temps d’un match
Pendant 2 périodes de 20 minutes, 2 
équipes de 5 s’affrontent sur un ter-
rain avec 2 buts à chaque extrémité. 

Les goals sont adaptés à la physio-
nomie du gardien. Les contacts sont 
interdits et les joueurs se passent la 
balle et l’interceptent pour essayer de 
marquer le plus de buts possible avec 
une balle en mousse. L’entraînement 
commence en douceur, les joueurs se 
passent la balle tour à tour et disent ce 
qu’ils veulent améliorer dans leur jeu. 
Après 1 ou 2 petits jeux, c’est l’heure 
du match. Denise Zbinden nous pro-
pose de prendre part à la rencontre. 
Les débuts en chaise roulante sont 
compliqués mais on s’habitue vite 
à son maniement plutôt instinctif. 
On se prends vite au jeu en effec-
tuant les premières passes. Malgré 
une prestation moyenne pour notre 
première fois, notre équipe remporte 
la rencontre grâce à Ricardo Correia, 
29 ans et atteint d’hémiparésie (fai-
blesse musculaire partielle affec-
tant le côté droit de son corps), qui 
nous a confié avant le match : « Mon 
point fort, c’est la finition. Je suis un 
buteur. J’aime marquer. » On l’a vu, 
avec notamment 2 frappes impa-
rables dans le but adverse ce jour-là. 
Merci Ricardo !

→	 Et les valides, pourquoi  
ils ont envie d’y jouer ?

L’ambiance qui règne pen-
dant l’entraînement est bon 
enfant, sans contact et cha-
cun se respecte. C’est ce qui 
a poussé le jeune Manu (12 
ans, valide) à commencer ce 
sport il y a 3 ans : « L’esprit 
d’équipe, j’adore ça ! C’est 
convivial, même en cham-
pionnat. Si tu perds, per-
sonne ne va râler ou critiquer 
les coéquipiers. C’est très 
fair-play. J’encourage tout 
le monde à venir essayer ce 
sport. On se sent accepté. » 
Ici, tout le monde n’est pas 
dans le même bateau mais 
dans la même chaise et c’est 
peut-être encore plus beau !

Pour les 20 ans du club, Le Ô a poussé la porte 
de la salle des Foulets pour participer à un 
entraînement du club Rafro La Tchaux. Les 
membres se réunissent tous les jeudis, de 
17 h 30 à 19 h. Immersion et histoire d’un sport 
qui s’adresse aux personnes en situation de 
handicap et valides. Le Rafroball, c’est le sport 
où l’inclusion est reine !

Photos dr
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Où va le monde

Et si le danger  
venait de l’intérieur ?
« Vladimir Poutine est un prédateur, 
un ogre à nos portes qui a besoin de 
continuer de manger pour sa propre 
survie. » La sombre prédiction d’Em-
manuel Macron, révélée au cours 
d’un entretien avec Darius Rochebin, 
a des relents de guerre froide. Appe-
lant ses Européens à « ne pas être 
naïfs face à la Russie qui sera dura-
blement une puissance de déstabili-
sation », le président français agite le 
spectre de l’impérialisme du Kremlin 
et le risque de voir la guerre se pro-
longer bien au-delà des ténèbres 
du Donbass. Après la rencontre au 
sommet en Alaska, tout paraît acté. 
L’Europe se méfie d’un improbable 
accord de paix imposé par Moscou et 
Washington – assimilé à une future 
capitulation de l’Ukraine. Isolée sur 
la scène internationale avec ce nouvel 
ordre mondial naissant, marquant 
une rupture du soutien américain 
à ses alliés européens avec pour 
perspective une potentielle défaite 
de l’Occident dans la tragédie ukrai-
nienne. Dénonçant une forme de fré-
nésie guerrière destinée à masquer 

les difficultés réelles du pays, l’oppo-
sition française accuse le président 
Macron de faire diversion, concen-
trant l’essentiel de ses efforts sur la 
scène internationale. Avec le départ 
programmé de François Bayrou, la 
France risque d’être confrontée à 
une situation d’ingouvernabilité, 
faute de trouver une majorité pour 
avaliser un plan d’austérité urgent. 
Et si le danger venait de l’intérieur 
et non pas d’un conflit continental 
illusoire, avec des chars russes para-
dant sur les Champs-Élysées ? C’est la 
thèse avancée par un professeur de la 
prestigieuse faculté londonienne du 
King’s College. Pour David Betz, c’est 
plutôt une guerre civile qui menace 
la France et plusieurs pays euro-
péens en déclin. À l’affaiblissement 
de l’ordre démocratique s’ajoute la 
menace d’une fracture économique 
et sociale grave, marquée par un 
désenchantement profond à l’égard 
des élites politiques, que l’auteur 
accuse de « vivre hors sol, incapables 
de saisir l’ampleur des défis et d’y 
apporter des réponses tangibles ».

Une semaine autour du monde

MARDI 26 AOÛT

Culture

LUNDI 25 AOÛT

Enfant

DIMANCHE 24 AOÛT

Femme 

SAMEDI 23 AOÛT

Infamie

VENDREDI 22 AOÛT
 

Famine

MERCREDI 27 AOÛT

Sport  
et culture

JEUDI 28 AOÛT

Neuronal

L’ONU déclare la famine à Gaza, la première 
frappant le Moyen-Orient, après que ses experts 
eurent constaté que 500 000 personnes se trou-
vaient dans un état catastrophique. Ce constat 
a provoqué les foudres d’Israël qui a dénoncé, 
par son ministère des Affaires étrangères, « une 
annonce basée sur les mensonges du Hamas » 
alors « qu’il n’y a pas de famine à Gaza ».

Des sympathisants ont rendu hommage à 
Evguéni Prigojine, le chef du groupe parami-
litaire Wagner. Ce gros bœuf a fini haché menu 
il y a pile 2 ans. Après avoir été prisonnier, 
cuisinier, il est devenu millionnaire grâce à de 
juteux contrats avec le Kremlin. Chef de milice, 
ce boucher ne possédait vraisemblablement que 
des connaissances limitées du mythe d’Icare, un 
comble pour un oligarque proche de Poutine.

La Fribourgeoise Audrey Werro a battu le record 
de Suisse du 800 m lors des championnats suisses 
à Frauenfeld. Distance parcourue en 1'56''29, ce 
qui constitue la deuxième performance mondiale 
de l'année. Âgée de 21 ans, la demi-fondeuse est 
porteuse de solides espoirs avant les Mondiaux 
de Tokyo. Elle efface de près d’une seconde son 
propre record établi le 30 mai 2025. 

Alors qu’il voyageait à l’arrière d’une voiture 
conduite par sa maman, un bambin d’un an et 
demi s’est retrouvé éjecté du véhicule. Selon les 
récits, le frère de 3 ans aurait détaché la cein-
ture, ouvert la porte avant que le bébé chute 
lourdement au sol. Conduit aux urgences par sa 
maman, le bébé a été transféré dans un état grave. 
La police parle d’un accident involontaire.

Il ne manque que 2,5 millions de francs pour 
boucler le budget de Capitale culturelle 2027. 
Pour ce premier rendez-vous national, qui met-
tra en avant notre région du 1er janvier au 31 
décembre 2027, le budget est en phase de finali-
sation. Arès les institutions publiques, ce sont les 
privés qui placent leur confiance dans la mani-
festation. Migros, la BCN et Swatch viennent 
de signer et d’autres sponsors devraient suivre.

Glaris se prépare à accueillir ESAF 27, en 
français la fête fédérale de lutte. Rendez-vous 
incontournable des traditions, particulièrement 
en Suisse alémanique, ce must culturo-sportif a 
lieu chaque 3 ans. Si Thoune a été choisie pour 
recevoir les athlètes en 2028, samedi 30 août 
sera un jour important pour la délégation neu-
châteloise qui fera les yeux doux et travaillera la 
fédération à la culotte dans l’objectif de décro-
cher l’édition 2031. 

Pour faire voyager votre cerveau, 2 énigmes 
pour terminer ce florilège. 1. Plus j’ai de gardiens 
moins je suis gardé, moins j’ai de gardiens, plus 
je suis gardé, qui suis-je ? 2. Que peut-on écraser 
avec le pied gauche mais pas avec le pied droit ? 
Deux réponses juste… Bravo ! Tentez l’ultimis-
sima ! 3. Kevin a 40 ans, son frère Capitaine a la 
moitié de son âge. Lorsque Kevin sera 2 fois plus 
âgé, quel sera l'âge du Capitaine ?

INTERNATIONAL  19

économie résiliente
low-tech

fonte des glaciers

transition écologique

littérature suisse
démocraties en crise

droit international
navigation

Découvrez le programme
mercredi 10 septembre

 WWW.CLUB-44.CH
Par Anthony Picard

Par Olivier Kohler
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 La caresse de La Griffe 

VE 29 
16°

SA 30 
16°

DI 31 
17°

MA 2 
17°

LU 1er 
15°

ME 3 
19°

JE 4 
20°

L'actu en images

La météo des sapins

Le président du comité d’organisation Jean Studer et son équipe réagissent dans ce numéro  
à la conclusion d’un partenariat avec 3 grandes institutions cantonales et nationales.  

Une alliance de raison qui en impose, selon La Griffe…

20  LES DERNIÈRES NOUVELLES

En 2025, Colore le monde fête 
2 décennies d’existence. Cette 
association à but non-lucratif 
propose chaque année 4 colonies de 
vacances d’une semaine à des prix 
accessibles au plus grand nombre. 
Le concept est simple et super bien 
pensé à la fois : les frais d’inscription 
fonctionnent avec une « fourchette 
de prix » permettant aux familles 
de choisir ce qu’elles souhaitent 
(peuvent) payer. Celle-ci va de 250 
à 500 francs pour les Neuchâtelois. 
Malgré l’inflation, le tarif d’entrée 
est resté toujours aussi bas au fil des 
ans. Seul le montant le « plus élevé » 
de la fourchette a augmenté. Dans 
cette grande famille, il n’est pas 

rare que d’anciens enfants de colo 
rejoignent le camp du comité ou des 
équipes qui encadrent ces vacances 
qui regroupent une soixantaine de 
participant·e·s âgé·e·s de 6 à 12 ans. 
Fidèle à cet esprit de famille, Colore 
le monde organise une journée 
anniversaire le samedi 30 août 
2025 avec de nombreuses personnes 
qui ont contribué à faire vivre 
l’association et qui vont se retrouver 
aux Échanges scolaires des Bayards à 
partir de 13 h. Différentes activités, 
une exposition, un concert, un buffet 
et une initiation à la sérigraphie 
sont notamment prévus. Toutes les 
informations sont sur le site Internet 
de l’association : colorelemonde.ch 

Cela fait 20 ans qu’ils colorent  
le monde avec intelligence !

La Chaux-de-Fonds – Capitale culturelle suisse 2027


